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PRÉFACE 

DE LA COMÉDIE 

DES 

PHILOSOPHES > 

o u 

LA VISION . 

I>B CtiMLBS PALI S SOT. 



^ Ë ^ T le pfcfmfcr jour dit mois 
2c:^ de Janvier àcYatk de grâ- 
ce 17^0. yétoïs dans ma cham- 
bre , rue bafïe du Rempart , 6c 
je n'avoîs point d'argent , 

Ê T Madame ♦ * ne rae pyoît 
plus, parce que je ne lui étoîsplus^ 

bon à rien & je ne ponvoîs pla9 

Aij 






(4) 
▼cndrc * * * parce que je l'ave» 

déjà vendu pluCeurs fois. 

Et je difob : oh ,.qpi me don- 
nera l'éloquence de Chaumeîx, 
la léger Clé de Bcrihîcr & la pro»- 
fondeur de Fréron , 8c je ferai 
une bonne Satyre contre quel- 
qu'un de mes Bienfaiteurs, &je 
la vendrai 400» Francs & je me 
donnerai un habit neuf à Pâques^ 

Et je roulois ces pcnfées dans 
mon efprit , & j'entendis une voix 
qui m^ppcllcit par mon nom , & 
je fus fain de crainte, car j^ai peur 
même quand je fuis feul y & la 
voix me raflura &.medit: 

J E t'ai choifi entre mille pour 
fandifier le Théâtre de la Comé- 
die Françoife , pour en faire une 
Ecole de Religion & pour y 
combattre la Philofophie > comme 



on y à èotnbattQ le ridicule }\xCz 
qu'à ce jour 5 

£ T la Cotnédlb deviendra un 
fpeâacle d'édification , & les Ca- 
pucins y enverront leurs Novices, , 
& les Supérieurs de Séminaire 
leurs jeunes Clercs^ & la dévotion 
fera réconciliée avec le Théâtre, 
comme on Pa déjà réconciliée avec 
Veffrit 5 

Et on connoitra déformais les 
dévots à leur aflîduité à la Comé- 
die ôcaux applaudiflemens qu'ils 
te prodigueront, & les hommes 
irréligieux & Philofophes au mé- 
pris qu'ils feront de ta pièce Se de 
tes admirateurs 5 

Et tu peiadras de couleurs odîcu- 

fesla Philofophie , & tuaccuferas 

les Philofophes de n'avoir ni 

moeurs ni probité, d'exciter la 

Aiij , 




(6) 

fèâmdn ic de hair lé GoaTeme< 
ment & je ferai taire en ta faveur 
]e9 Loht qai pritfctivent h caAato- 
ma 

Et tu groffirae? 1« famçs de 
peeir flombre de ceux qui dans 
lies- cunages méraphyfîques ont 
poufie trop loin la liberté de pen- 
jfpr U to envenimeras même ce 
qu'ils auront dit de vrais 

E T ta perfuaderas à tes (peâa- 
teors que les homnies refletnblenr 
toujours à leurs livres , parc^que 
fu gagneroîs encore à D*être pai 
plus décrié que tes ouvrages j 

Et tu donneras à entendre que 
tous ceux qu'on appelle PhiIo(b- 
phes ont les mêmes opinions , afin 
que les fautes d^un feul rendent 
tous les autres odieux. ; 

Et le nom de Philofophe fera 
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(7) ; 

une înrjufc en François & lorfqu*on 
voadra nuire â qaclqu*un on dira 
qu'il cfl homme de lettres , & on 
fe gardera bien de choîfir des hom- 
mes inftruics & des Philofophcs- 
pour remplir les grandes places de 
Tadminidration , 

Et pont nommer aux places> 
des Académies on ne demandera 
pas quels font les ouvrages des 
Candidats , mais quel efl leur 
Confcfleur & on mettra un tronc 
éc un bénitier à la porte de la Sal- 
le Si les dîfcours de réception fcronr 
des Sermons contre Uimréddi^é , 

Et on fera venir des Colonies 
de Moines Efpagnols & Portugais 
pour ramener la (implicite delà fdi' 
& la pureté des mœurs des (îecles 
d'ignorance , & pour extirper l'or- 
gueil de la Philofophic , & oa 

* A iiij 



• "^ 



( 8 ) 
établira plufîcurs Tribunaux de 
la fainte Inquindon ,. 

Et on aimprimera rien qui ne 
foit approuvé par douze Dod:eura 
çn Tiiéologiç de Conimbre ou de; 
Salamanque & par quatre Inquifl- 
tcurs} 

Et il y aura chaque année un 
bel nutO'àafé où on brûlera à 
petit feu un certain nombre de 
gens de Lettres pour le falut 5c 
l'édification des autres 5 

Et lorfque la lumière odieufë 
de cette maudite^ Pbilofophie fera^ 
tout- à fait éteinte & que tous \ç,%. 
hommes célèbres qui font aujour- 
d'hui parmi vous fe feroni difper- 
fés en Hollande ,, en Prufle , ea 
Angletejrc, vous voois réjouirea 
& vous direz. : ^ . 

"E^pn tout Philofûphs efl har^ni de cims », 
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(9) 
Et ce fera ta Comédie qui 

aura produit ces grandes chofes 5 
Et je dis à la voîx comment 
s'accomplira ta parole , car j'ignore 
le théâtre 5 je n'ai de célébrité que 
par les gr finis Vhilofofhes fur le{^ 
quels j'ai fait mes fetites Lettres. 
Ma Tragédie de Zarés n'a été 
qu'au fécond Âde» on a oublié 
jufqu'au nc^ de mes Tuteurs , Se 
pour avoir fait à Nancy ma Pièce 
des Originaux qui eft ignorée 
jufqu'à ce jour , peu s'en efl: fallu 
qu'on ne m'ait chaiTé d'une Aca- 
démie > 

Et la voîx reprît : ne crains 
rien , je ferai avec toi & je don* 
nerai un heureux fuccès à ta Pièce, 
& Maître Aliboron » dit Fréroa 
de TAcadémie d'Angers , t'aidera 

Ay 
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dans ton trayait , & f Auteur des 
Cacaoacs que j'aî infpîré & Abra- 
ham Chaumeix & l'Auteur de 
PApologie de la St. Barthélémy 
<pc y^tt appelle mon fils , 6c l'Au- 
teiar du Drfcours qui fera pronon-» 
ce le 10. Mats à TAcadémic Fran- 
çoîfc 5 

Et vous recuettferez tantes les 
épîgrammfcs des Préfets duCdlcge 
deClcrmonc & fontes îcsr décla- 
matioos "da Journal de Trevotix 
fc toutes les injures de l'année 
littéraire Sc toutes les déKcateflTes 
des Cacouacs & tous les arguments 
de la Gazette eoclcGaftique , Se 
toutes les faillies de tes caillettes , 
Se tous les traits d'étoc^aencc tks 
Manpdcmen ts } 

Et v^ous prendrez une intrigue 
comnmiïe , & vous mettrez quel- 
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qnes (cènes \cs unes auprès des 
Étatres , & ces fccnc^ feront ou dcsr 
raifonncmens vagues ou des inju- 
res grofficres ou des perfonnalités 
révoltantes , & voos afppellcrcz 
cda les Fhilofophes j 

Et tu liras ta Pièce qui ne fera 
pas ta Pièce à Monfeîgncur FEvê- 
%oe D * avant qu^on la joue , & 
îl la^ trouNTcra txhédifimte j 

Et b Gour & la Ville voudrdnt 
voir ta Comédie , & la foule y 
fera plus grande qu'aux premières 
fepréfentarions de Zaïre , & on y 
doublera k garde , & îl fe vendra 
rîngt mille exemplaires de ta 
Pièce imprimée , 

Et on verra une grande Dame 

bien maïade défirer pour toute 

confoiatîon avant de mourir d*aP 

fifter à ta pr croicrc rcpréfentatîon , 

A vj 



& dire : cejl maintenant , Seigneur y 
que vous laijfez aller votre fervdnte 
en faix , car mes yeux ont vu la 
vengeance. 

£t cette grande Dame fera ua 
legs pieux par Ton teftament pour 
achètera perpétuité tous les billets 
' de parterre au:; répréfèntations de 
ta Comédie > Se ils feront diftribuqg^ 
pour l'amour de Dieu a des gens 
qui s'engageront à applaudir » Sc 
pour itre encore plus sûr de leurs 
fufFrages tu feras dire finement 
par un de tes Adeurs que l'ancien 
goût tient encore au fart erre. 

Et bien que ta Pièce (bit (ans 
intrigue & fans intérêt , qu'elle 
foit trifte & affligeante mes fervi- 
teurs applaudiront aux méchance^ 
tés que tu y auras prodiguées » Sc 
nous rendrons les gens instruira 
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ridicules & les Philofoplies odieux» 
Et je dis a la voix : je fuis dans 
' ta main comme l'argile eft entre 
les mains du Potier , mais les 
Magiftrats ne voudront pas per- 
mettre que ma Gomédîc foit re- 
préfentée , nî que ce genre de 
fpedacle s'établiflè dans ma na- 
tion 5 les Comédiens ne voudront 
pas la jouer , & (î elle cft repré- 
fcntée je cours fortune d'être 
afibmmc par quelqu'un de ceux 
que j'aurai infulté. 

Et la voix reprît : prends con- 
fiance, j'applanirai devant toi tou- 
tes lesdiiHcultési des hommes pui{^ 
fans protégeront ta Pièce & s'en 
cacheront, & on s'écartera pour toi 
feul des loix ordinaires de la Poli- 
çt,SL on ne permettra pas de jouer 

l'hypocrifîe & le fcaodale Se la ft 

Av] 
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ponnerîc & l'ignorance & les (b& 

tifes , dtc. mais fculenrent la Phi- 
lafbphîe > 

Et les Cottiédlens aimeront 
tnîeux !*argent que l'hanneur , St 
Ht n'attendront pas qu'on les force 
à jouer ta Pièce , & fi qoelqu'uti 
de leurs camarades leur repréfcnte 
quils vont perdre TcftimeÔC Rami- 
fié des gens de Lettres qui les Kono* 
roîent , ifs trouveront bon que tu 
înfultes fur leur théâtre même à ce 
cenfeur indifcret, & tu feras dire 
à tes Adleurs que ces fripons de 
Phifofophes ont trouvé un parti 
jufques pcirmî les Adlrîces 5 

Et pour te raffurer contre h 
corredion que tu dois craindre , 
parce que là où les loîx fe taifent, 
la violence reprend fes droits : j'etir 
durcirai tou dos comme h boâc 



(15 ) 
des cfcâtneaux de Madîan & d'E- 

pha & ta peau comme celle dci 

Onagres du défcrt 5 

Et fi tu fais aînfî mes volorvtési 
quoique tu ne fois que le moindre 
des littérateurs, tu deviendras tout 
d'^un coup cékbre, & on te mon- 
trera au doigt ^ & on dira :, voilà 
rÀuteur de la Pièce des Philofo- 
phes ,1e voilà > parce que j'ai choi- 
fi ton petit efprît pour confondre 
le génie , & ton ignorance pour 
décrier le favoîr } 

Et les honnêtes gens ne vou- 
dront pas pks te recevoir dan» 
leurs maifons qu'avant ta Comé- 
die , mais ib demanderont qui tu 
es Se ce que tu faifois avant de 
faire u Pièce des PhéUfo^hes ? 

Et on leur racontera comment 
tu es naiîf de Nancy , & comment 



tu as fait de bonne heure de petits 
ouvrages Se de grandes friponne- 
ries, 

« 

£t comment tu as fait une Co- 
médie en Lorraine oà tuas mis fur 
la fcene une femme refpeclablc 
par fa naifTanccSc par festale^ns,8c 
un Philofophe donc tu n'es pas 
digne de dénouer les cordons des 
fouliers , & comment les honnêtes 
gens de ton pays ont voulu te fai- 
re chafler de PAcadétnîe de Nan- 
cy , & comment le Philofophe que 
tu avois infulté & que tu infulte- 
ras encore a été ton interceffeur , 

Et comment tu as fait des fa- 
tyres contre des per/bnnes qui te 
recevoient chez elles, & comment 
tu as volé tes a(Ibciés au privilège 
des Gazettes étrangères , & com- 
ment tu ^s volé une caiiTe qui 



(X7) 
t'étoît confiée &; comment tu » 

fait banqueroute , 

£t comment tu as fait abjurer le 
Chriflianifme à un de tes camara- 
de^ dans une partie de débauche 
& comment tu as fait de ta mai- 
fon un mauvais lieu & comment 

Et comment Maître Aliboron , 
dit Fréron , de l'Acadpmie d'An- 
gers , t'a trouvé propre à féconder 
fes grands deilèins Se t'a pris dans 
fon trou pour abboyer avec lui 
& pour înfulter aux tâ»lens 5c au 
génie, 

Et tous tes autres faits & geftes 
aînfi qu'ils feront un jour écrits au 
livre des grandes chroniques de 
Bifletre i 

Et lorfqu^on aura remué les or- 
dures de ta vie » on s'étonnera de 



(i8) 
te voir devenu tout à coup PApâ-. 

tre des mœurs &c le défenfeur de 

la Religion , Se on demandera 

comment un homme qui n'a ni 

Religion , ni mœurs , ni probité , 

ofe-t-il parler de probîté,de mœurs 

& de Religion , Se tu répondra» 

^ue la foi couvre la multitude des 

péchés , & qu'il vaut mieux être 

frîppon qu'incrédule & crapuleux 

que Philofophe^ & on trouvera t^ 

réponfe bonne } 

Et fi on te demande qui t*a en- 
voyé & qui t'a ordonné d'écrire fa 
Comédie y tu diras que c'eft moi , 
te je vais me faire connoître à toi 
2c deffiller tes yeux -y 

Et la vmx èelTa de parler & je 
fentîs comme un nuage fe diflîper 
de devant mes prunelles , & je vis 
une petite femme vêtue d'un h^ 



C ip ) 

t)It ^c difierentes couleurs & elle 
avoit une ancienne coëffure de la 
fin du régne de Louis XIV. & elle 
tcnoit un ftilet dans {à main droite 
ÔC dans fa gauche un chapelet , 8C 
de fon bras pcndoîent par des cor- 
xlons des croix de différents ordres, 
des Bâtons de Commandement , 
des Mortiers, beaucoup de Mitres % 
des Brevets de toute efpecc & une 
grande quantité de Bourfes , 

Et elle faifoit beaucoup de 
grimaces , 

E T elle avoit les yeux baifles , 
regardoic en deflbus 6c derrière 
elle avec inquiétude. 

Et je la voyois grandir (ènfî- 
blement pendant que je la regar- 
dois , & je conjeâurai que dans 
peu de temps elle fëroit forte 8e 
puifTante i 



(lO) ^ 

Et fur fon front étoît écrit /^ 
dévotion poUtique 5 

Et je me profternai à fcs pîcds y 
& elle me donna une de fes bour- 
{es , & elle mît fà main fur ma 
tête , & je me (èntis animé de fon 
cfprit , & je me mis à écrire ma 
Comédie des Pjûlofophes comme 
\\ s'enfuitt 
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